Français – Écriture — CE1 — Période 5
Écrire une petite scène de théâtre
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de français cycle 2, CE1 : produire des écrits variés ; respecter les caractéristiques d'un genre ; améliorer son texte. Aligné sur « écrire une scène de théâtre » du CE2 et du CM1 en période 5.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Écrire un dialogue au format théâtral.
1. Écrire une didascalie.
1. Relire avec la grille de l'année.
1. Améliorer son texte.

	Compétences travaillées
	1. Produire un écrit
1. Respecter un format
1. Se relire
1. Améliorer

	Prérequis
	1. P5 : le théâtre lu
1. P2 : le dialogue
1. P1 à P4 : les quatre leviers d'écriture

	Matériel / supports
	1. Modèles ; cahiers de brouillon ; grille de relecture ; annexes 1-3
1. Projections 1-2

	Évaluation
	1. Évaluation formative : respect du format ; présence de didascalies.
1. Évaluation finale : écrire une scène de six à dix répliques avec deux didascalies.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre de répliques.
1. Qualitative : compléter un modèle en ★ ; écrire en autonomie en ★★★.
1. LE BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE. C'est la règle de l'année.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Comment on écrit du théâtre
	Découvrir le format d'écriture.
	45 min

	2
	Ajouter les didascalies
	Écrire des indications de jeu.
	45 min

	3
	Écrire ma scène
	Écrire une scène complète.
	45 min

	4
	Relire et améliorer
	Améliorer son texte avec la grille de l'année.
	45 min

	5
	Notre recueil et le bilan
	Mettre au propre et faire le bilan de l'année.
	45 min




SÉANCE 1 / 5 — Comment on écrit du théâtre
	Objectif
	Découvrir le format d'écriture.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Modèles ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Rappel
collectif
	5'
	1. On redit ce qui fait un texte de théâtre.

	Le format
collectif
	20'
	1. Projection 1 : comment on écrit une réplique.
1. ÉCRIRE DU THÉÂTRE, C'EST PLUS FACILE QU'ON NE CROIT.
1. PARCE QU'ON N'ÉCRIT QUE CE QUE LES GENS DISENT.
1. PAS DE DESCRIPTION. PAS DE NARRATEUR. PAS DE « IL DIT ».
1. ET C'EST UN VRAI SOULAGEMENT POUR BEAUCOUP D'ÉLÈVES.
1. MON FORMAT, TOUJOURS LE MÊME :
1. LE NOM DU PERSONNAGE, en majuscules ou souligné.
1. UN POINT, ou deux points.
1. PUIS CE QU'IL DIT.
1. ET ON REVIENT À LA LIGNE POUR CHAQUE NOUVEAU PERSONNAGE.
1. LE RETOUR À LA LIGNE EST OBLIGATOIRE. C'est ce qui rend lisible.
1. C'EST LA MÊME RÈGLE QUE POUR LE DIALOGUE, en période 2.
1. Sauf qu'ici, on met le nom au lieu du tiret. C'est plus simple.
1. MA DÉCOUVERTE : LE THÉÂTRE N'A PAS BESOIN DE GUILLEMETS.
1. Ni de tirets. Ni de « dit-il ». Le nom suffit.
1. C'EST L'ÉCRITURE DE DIALOGUE LA PLUS SIMPLE QUI EXISTE.
1. MA PREMIÈRE CONSIGNE : DEUX PERSONNAGES SEULEMENT.
1. Pas trois. Pas quatre.
1. AVEC DEUX PERSONNAGES, ON SAIT TOUJOURS QUI PARLE APRÈS.
1. Avec trois, on se perd. C'est la contrainte la plus utile.

	Pratique
individuel
	15'
	1. Chacun écrit trois répliques d'une conversation, avec le format.
1. Sujet donné : deux amis se disputent une place.
1. PUIS ON VÉRIFIE LE FORMAT, PAS LE CONTENU.

	Trace
individuel
	5'
	1. Fiche : mon format.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Modèle à compléter ; deux répliques

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Six répliques ; enchaîner


Trace écrite / bilan : Affiche : mon format de réplique.


SÉANCE 2 / 5 — Ajouter les didascalies
	Objectif
	Écrire des indications de jeu.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Brouillons ; annexe 1 ex. 4-6
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Rappel
collectif
	5'
	1. On redit le format.

	Dire comment on dit
collectif
	20'
	1. Projection 2 : écrire une didascalie.
1. MA SCÈNE MARCHE. MAIS ON NE SAIT PAS COMMENT LA JOUER.
1. IL FAUT AJOUTER LES INDICATIONS DE JEU.
1. MES TROIS SORTES DE DIDASCALIES :
1. COMMENT ON DIT : (en colère) (doucement) (en riant) (tristement)
1. CE QU'ON FAIT : (il entre) (elle s'assoit) (il se cache)
1. OÙ ON EST, au tout début : (dans la cour de l'école)
1. COMMENT JE LES ÉCRIS :
1. ENTRE PARENTHÈSES.
1. Et si je peux, EN ITALIQUE ou souligné.
1. MA RÈGLE, ET ELLE EST DIFFICILE À TENIR :
1. PAS TROP DE DIDASCALIES.
1. Deux ou trois dans toute la scène, ça suffit.
1. Si j'en mets partout, ON NE LIT PLUS LE TEXTE.
1. ET LE COMÉDIEN N'A PLUS RIEN À INVENTER.
1. UNE DIDASCALIE SERT QUAND ON NE PEUT PAS DEVINER.
1. Si le personnage dit « je suis furieux », inutile d'écrire « (en colère) ».
1. ON LE SAIT DÉJÀ.
1. LA DIDASCALIE UTILE EST CELLE QUI AJOUTE QUELQUE CHOSE.
1. C'est exactement la même idée que « j'enlève ce qui ne sert pas ».
1. MON TROISIÈME LEVIER D'ÉCRITURE, celui de la période 3.
1. IL REVIENT ICI, APPLIQUÉ AUX DIDASCALIES.

	Pratique
individuel
	15'
	1. Chacun ajoute deux didascalies à sa scène.
1. ET SEULEMENT DEUX.
1. Puis un camarade lit la scène en les respectant.
1. LE TEST : est-ce qu'il a joué comme je voulais ?

	Trace
individuel
	5'
	1. Fiche : mes didascalies.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Une didascalie ; choisie dans une liste

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois didascalies ; en inventer une de lieu


Trace écrite / bilan : Affiche : deux ou trois didascalies suffisent.


SÉANCE 3 / 5 — Écrire ma scène
	Objectif
	Écrire une scène complète.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Cahiers ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Mon plan
collectif
	10'
	1. MA SCÈNE COMPLÈTE : SIX À DIX RÉPLIQUES. DEUX PERSONNAGES.
1. MON PLAN EN TROIS TEMPS, et il est toujours le même :
1. 1. AU DÉBUT : les deux personnages se parlent normalement.
1. 2. AU MILIEU : IL Y A UN PROBLÈME. Ils ne sont pas d'accord.
1. 3. À LA FIN : ça s'arrange, ou ça ne s'arrange pas.
1. LE MILIEU EST LE PLUS IMPORTANT.
1. SANS PROBLÈME, IL N'Y A PAS DE SCÈNE.
1. Deux personnages qui sont d'accord n'ont rien à se dire.
1. C'EST LA RÈGLE LA PLUS UTILE DE TOUTE LA SÉQUENCE.
1. Et c'est vrai pour toutes les histoires : il faut un problème.
1. ON L'A DIT POUR LE CONTE, POUR LA FABLE, POUR LE RÉCIT.
1. MES IDÉES DE PROBLÈME :
1. Ils veulent la même chose.
1. L'un a perdu quelque chose de l'autre.
1. L'un veut partir, l'autre veut rester.
1. L'un sait quelque chose que l'autre ne sait pas.
1. LA DERNIÈRE EST LA PLUS INTÉRESSANTE, et elle est à la portée du CE1.

	J'écris
individuel
	25'
	1. Chacun écrit sa scène au brouillon.
1. LE BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE.
1. Je raye, je barre, j'écris à côté. C'est fait pour ça.
1. ET SI JE BLOQUE : je relis les deux dernières répliques à voix basse.
1. RELIRE À VOIX BASSE DÉBLOQUE PRESQUE TOUJOURS.
1. Parce que le théâtre s'entend, même quand on l'écrit.

	Trace
individuel
	10'
	1. Mon brouillon de scène.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Quatre répliques ; problème donné

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Dix répliques ; problème inventé


Trace écrite / bilan : Affiche : sans problème, il n'y a pas de scène.


SÉANCE 4 / 5 — Relire et améliorer
	Objectif
	Améliorer son texte avec la grille de l'année.

	Durée / organisation
	45 min — binômes

	Matériel
	1. Brouillons ; grille ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ma grille complète
collectif
	10'
	1. MA GRILLE DE RELECTURE A CINQ PASSAGES, EN FIN D'ANNÉE.
1. 1. LES MAJUSCULES ET LES POINTS. (période 1)
1. 2. LES ACCORDS DU GROUPE DU NOM. (période 2)
1. 3. LES MOTS QUE JE SAIS ÉCRIRE. (période 3)
1. 4. LE TEMPS : est-ce que je m'y suis tenu ? (période 4)
1. 5. L'ACCORD DU VERBE AVEC SON SUJET. (période 4)
1. ET LA RÈGLE N'A JAMAIS CHANGÉ :
1. JE N'EN CHOISIS QUE DEUX.
1. Relire cinq fois est impossible. Relire deux fois est efficace.
1. RELIRE POUR TOUT, C'EST NE RIEN VOIR.
1. C'est la découverte la plus utile de l'année en écriture.
1. POUR LE THÉÂTRE, J'AJOUTE DEUX VÉRIFICATIONS SPÉCIALES :
1. EST-CE QUE J'AI MIS LE NOM DEVANT CHAQUE RÉPLIQUE ?
1. EST-CE QUE J'AI CHANGÉ DE LIGNE À CHAQUE FOIS ?
1. CES DEUX-LÀ SE VÉRIFIENT EN DIX SECONDES, ET ELLES SE VOIENT.

	On relit à deux
binômes
	25'
	1. MON MEILLEUR OUTIL, ET IL N'EXISTE QU'AU THÉÂTRE :
1. JE FAIS LIRE MA SCÈNE PAR DEUX CAMARADES.
1. ET J'ÉCOUTE.
1. ENTENDRE SON TEXTE JOUÉ MONTRE TOUT DE SUITE CE QUI NE VA PAS.
1. Une réplique trop longue s'entend. Un passage qui manque s'entend.
1. C'EST LE MEILLEUR RETOUR DE TOUTE L'ANNÉE EN ÉCRITURE.
1. Parce qu'il ne vient de personne : il vient du texte lui-même.
1. CE QUE JE PEUX AMÉLIORER, avec mes quatre leviers :
1. JE VARIE MES DÉBUTS de réplique. (période 1)
1. J'AJOUTE UN DÉTAIL qui fait voir. (période 2)
1. J'ENLÈVE CE QUI NE SERT PAS. (période 3)
1. JE DIS CE QUE ÇA FAIT au personnage. (période 4)
1. QUATRE LEVIERS, UN PAR PÉRIODE. ILS SE SONT EMPILÉS TOUTE L'ANNÉE.
1. ET JE N'EN UTILISE QU'UN À LA FOIS.

	Trace
individuel
	10'
	1. Ma scène améliorée.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Un passage de relecture ; un levier

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Deux passages ; deux leviers


Trace écrite / bilan : Affiche : je fais lire ma scène et j'écoute.


SÉANCE 5 / 5 — Notre recueil et le bilan
	Objectif
	Mettre au propre et faire le bilan de l'année.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Feuilles ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	La mise au propre
individuel
	20'
	1. JE RECOPIE MA SCÈNE AU PROPRE.
1. AVEC LE NOM DES PERSONNAGES BIEN VISIBLE.
1. ET DE LA PLACE ENTRE LES RÉPLIQUES, pour qu'on puisse lire facilement.
1. LA MISE EN PAGE FAIT PARTIE DU TEXTE, au théâtre.
1. Un texte serré est impossible à jouer.
1. ET J'AJOUTE LA LISTE DES PERSONNAGES EN HAUT.
1. C'est ce que font tous les vrais textes de théâtre.

	Le recueil et le bilan
collectif
	20'
	1. TOUTES LES SCÈNES SONT REGROUPÉES DANS UN RECUEIL.
1. TOUTES. Sans classement, sans note, sans étoile.
1. C'EST LA RÈGLE DE L'ANNÉE, depuis septembre.
1. ET ON REGARDE TOUT CE QU'ON A ÉCRIT CETTE ANNÉE :
1. Une carte d'identité de personnage. Un conte. Une fable.
1. Un journal de personnage. Et une scène de théâtre.
1. CINQ SORTES D'ÉCRITS TRÈS DIFFÉRENTS.
1. MA GRANDE DÉCOUVERTE DE L'ANNÉE :
1. EN SEPTEMBRE, J'ÉCRIVAIS QUATRE PHRASES.
1. MAINTENANT, J'ÉCRIS UNE SCÈNE ENTIÈRE.
1. ET SURTOUT : JE SAIS QUOI FAIRE QUAND JE BLOQUE.
1. C'EST ÇA, LE VRAI PROGRÈS.
1. Pas écrire plus long. SAVOIR QUOI FAIRE.
1. MES OUTILS POUR LE CE2 :
1. Le brouillon a le droit d'être sale.
1. Je relis pour deux choses, pas pour tout.
1. J'améliore avec un levier à la fois.
1. Et quand je bloque, je relis à voix basse ce que je viens d'écrire.
1. CES QUATRE OUTILS SERVIRONT TOUTE MA SCOLARITÉ.

	Trace
individuel
	5'
	1. Le recueil ; bilan d'écriture.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Recopier avec un modèle de mise en page

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Mise en page complète ; liste des personnages


Trace écrite / bilan : Le recueil de scènes de la classe.


ANNEXE 1 — Mon format et mes didascalies  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
ÉCRIRE DU THÉÂTRE
1. C'EST PLUS FACILE QU'ON NE CROIT.
1. PARCE QU'ON N'ÉCRIT QUE CE QUE LES GENS DISENT.
1. Pas de description. Pas de narrateur. PAS DE « il dit ».
MON FORMAT
	N°
	Ce que j'écris

	1
	LE NOM DU PERSONNAGE, en majuscules ou souligné

	2
	UN POINT, ou deux points

	3
	CE QU'IL DIT

	4
	JE REVIENS À LA LIGNE pour chaque nouveau personnage


 
MON EXEMPLE
1. LÉO. Tu viens jouer ?
1. NINA. Je ne peux pas, j'ai perdu mon écharpe.
1. LÉO. (il regarde par terre) Elle est là, sous le banc !
MA DÉCOUVERTE
1. LE THÉÂTRE N'A PAS BESOIN DE GUILLEMETS.
1. Ni de tirets. Ni de « dit-il ». LE NOM SUFFIT.
1. C'EST L'ÉCRITURE DE DIALOGUE LA PLUS SIMPLE QUI EXISTE.
MA PREMIÈRE CONSIGNE
1. DEUX PERSONNAGES SEULEMENT.
1. Avec deux, ON SAIT TOUJOURS QUI PARLE APRÈS.
1. Avec trois, on se perd.
Ex. 4 — MES TROIS SORTES DE DIDASCALIES
	Elle dit…
	Exemple

	COMMENT ON DIT
	(en colère) (doucement) (en riant)

	CE QU'ON FAIT
	(il entre) (elle s'assoit) (il se cache)

	OÙ ON EST, au début
	(dans la cour de l'école)


 
COMMENT JE LES ÉCRIS
1. ENTRE PARENTHÈSES.
1. Et si je peux, EN ITALIQUE ou souligné.
Ex. 5 — MA RÈGLE DIFFICILE
1. PAS TROP DE DIDASCALIES.
1. Deux ou trois dans toute la scène, ÇA SUFFIT.
1. Si j'en mets partout, ON NE LIT PLUS LE TEXTE.
1. Et le comédien n'a plus rien à inventer.
Ex. 6 — LA DIDASCALIE UTILE
1. C'EST CELLE QUI AJOUTE QUELQUE CHOSE.
1. Si le personnage dit je suis furieux, inutile d'écrire (en colère).
1. ON LE SAIT DÉJÀ.
1. C'est mon LEVIER 3 : j'enlève ce qui ne sert pas !


ANNEXE 2 — Ma scène et ma relecture  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MA SCÈNE
1. SIX À DIX RÉPLIQUES. DEUX PERSONNAGES.
MON PLAN EN TROIS TEMPS
	N°
	Ce qui se passe

	1
	AU DÉBUT — les deux personnages se parlent normalement

	2
	AU MILIEU — IL Y A UN PROBLÈME

	3
	À LA FIN — ça s'arrange, ou ça ne s'arrange pas


 
MA RÈGLE LA PLUS UTILE
1. SANS PROBLÈME, IL N'Y A PAS DE SCÈNE.
1. Deux personnages qui sont d'accord N'ONT RIEN À SE DIRE.
1. C'est vrai pour LE CONTE, LA FABLE, LE RÉCIT — et le théâtre.
MES IDÉES DE PROBLÈME
	Mon problème
	

	ils veulent LA MÊME CHOSE
	

	l'un a PERDU quelque chose de l'autre
	

	l'un veut PARTIR, l'autre veut RESTER
	

	l'un SAIT quelque chose que l'autre NE SAIT PAS
	


 
1. LA DERNIÈRE EST LA PLUS INTÉRESSANTE.
SI JE BLOQUE
1. JE RELIS LES DEUX DERNIÈRES RÉPLIQUES À VOIX BASSE.
1. ÇA DÉBLOQUE PRESQUE TOUJOURS.
1. Parce que LE THÉÂTRE S'ENTEND, même quand on l'écrit.
Ex. 4 — MA GRILLE DE RELECTURE COMPLÈTE
	N°
	Je vérifie…
	Depuis

	1
	les majuscules et les points
	P1

	2
	les accords du groupe du nom
	P2

	3
	les mots que je sais écrire
	P3

	4
	le temps : est-ce que je m'y suis tenu ?
	P4

	5
	l'accord du verbe avec son sujet
	P4


 
MA RÈGLE, QUI N'A JAMAIS CHANGÉ
1. JE N'EN CHOISIS QUE DEUX.
1. RELIRE POUR TOUT, C'EST NE RIEN VOIR.
MES DEUX VÉRIFICATIONS SPÉCIALES THÉÂTRE
	Je vérifie…
	☐

	le NOM devant chaque réplique
	

	le RETOUR À LA LIGNE à chaque fois
	


 
Ex. 5 — MON MEILLEUR OUTIL
1. JE FAIS LIRE MA SCÈNE PAR DEUX CAMARADES. ET J'ÉCOUTE.
1. ENTENDRE SON TEXTE JOUÉ MONTRE TOUT DE SUITE CE QUI NE VA PAS.
1. C'EST LE MEILLEUR RETOUR DE TOUTE L'ANNÉE.
1. Parce qu'il ne vient de personne : IL VIENT DU TEXTE.
Ex. 6 — MES QUATRE LEVIERS
	Levier
	Ce que je fais
	Depuis

	1
	je varie mes débuts
	P1

	2
	j'ajoute un détail qui fait voir
	P2

	3
	j'enlève ce qui ne sert pas
	P3

	4
	je dis ce que ça fait au personnage
	P4


 
1. QUATRE LEVIERS, UN PAR PÉRIODE.
1. ET JE N'EN UTILISE QU'UN À LA FOIS.


ANNEXE 3 — Mon recueil et mon bilan d'écriture  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MA MISE AU PROPRE
	Ce que je fais
	☐

	le NOM DES PERSONNAGES bien visible
	

	DE LA PLACE entre les répliques
	

	LA LISTE DES PERSONNAGES en haut
	


 
POURQUOI
1. LA MISE EN PAGE FAIT PARTIE DU TEXTE, au théâtre.
1. Un texte serré EST IMPOSSIBLE À JOUER.
NOTRE RECUEIL
1. TOUTES LES SCÈNES. TOUTES.
1. Sans classement, sans note, sans étoile.
1. C'EST LA RÈGLE DE L'ANNÉE, depuis septembre.
Ex. 4 — TOUT CE QUE J'AI ÉCRIT CETTE ANNÉE
	Période
	Ce que j'ai écrit

	P1
	la carte d'identité d'un personnage

	P2
	un conte

	P3
	une fable

	P4
	le journal d'un personnage

	P5
	une scène de théâtre


 
1. CINQ SORTES D'ÉCRITS TRÈS DIFFÉRENTS.
Ex. 5 — MA GRANDE DÉCOUVERTE
1. EN SEPTEMBRE, J'ÉCRIVAIS QUATRE PHRASES.
1. MAINTENANT, J'ÉCRIS UNE SCÈNE ENTIÈRE.
1. ET SURTOUT : JE SAIS QUOI FAIRE QUAND JE BLOQUE.
C'EST ÇA, LE VRAI PROGRÈS
1. Pas écrire plus long.
1. SAVOIR QUOI FAIRE.
Ex. 6 — MES QUATRE OUTILS POUR LE CE2
	Mon outil
	

	LE BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE
	

	JE RELIS POUR DEUX CHOSES, PAS POUR TOUT
	

	J'AMÉLIORE AVEC UN LEVIER À LA FOIS
	

	QUAND JE BLOQUE, JE RELIS À VOIX BASSE
	


 
1. CES QUATRE OUTILS SERVIRONT TOUTE MA SCOLARITÉ.


ANNEXE 4 — Précautions et notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
PRÉCAUTIONS
1. LE BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE. Règle de l'année, maintenue.
1. NE JAMAIS DIRE « C'EST MAL ÉCRIT ». Commenter le texte, pas le tracé.
1. TOUTES LES SCÈNES dans le recueil, sans classement ni note.
1. ATTENTION AUX SCÈNES qui reprendraient une situation familiale douloureuse :
1. ne pas commenter, ne pas interroger, voir l'élève seul si besoin.
1. ADAPTATION DYSGRAPHIE : dictée à l'adulte, écriture sur ordinateur, longueur réduite.
1. La scène de théâtre est particulièrement adaptée : les répliques sont courtes.
1. NE JAMAIS FAIRE ÉCRIRE une scène de dispute mettant en scène des élèves réels.
LE FORMAT
1. LE THÉÂTRE EST LE FORMAT DE DIALOGUE LE PLUS SIMPLE : pas de guillemets, pas d'incise.
1. C'est un vrai soulagement pour les élèves en difficulté d'écriture.
1. LA CONTRAINTE DE DEUX PERSONNAGES est la plus utile de la séquence.
1. Avec trois, l'alternance se perd et les répliques ne s'attribuent plus.
1. LE RETOUR À LA LIGNE est la seule règle de mise en page à imposer.
LES DIDASCALIES
1. LIMITER LE NOMBRE est le vrai apprentissage : deux ou trois par scène.
1. La tendance spontanée est d'en mettre à chaque réplique.
1. « LA DIDASCALIE UTILE AJOUTE QUELQUE CHOSE » reprend le levier 3.
1. LE TEST PAR UN CAMARADE (a-t-il joué comme je voulais ?) est immédiat et parlant.
LA SCÈNE
1. « SANS PROBLÈME, IL N'Y A PAS DE SCÈNE » est la règle centrale.
1. Elle boucle l'année : elle valait pour le conte, la fable et le récit.
1. LA BANQUE DE PROBLÈMES débloque les élèves sans idée.
1. Le quatrième (l'un sait ce que l'autre ignore) produit les meilleures scènes.
1. RELIRE À VOIX BASSE est l'aide au déblocage la plus efficace en théâtre.
LA RELECTURE
1. LA GRILLE À CINQ PASSAGES est complète en fin d'année.
1. ⚠ LA RÈGLE DES DEUX PASSAGES SEULEMENT est ce qui la rend utilisable.
1. « RELIRE POUR TOUT, C'EST NE RIEN VOIR » : à afficher jusqu'au bout.
1. LES DEUX VÉRIFICATIONS DE FORMAT se font en dix secondes et se voient.
1. ⚠ FAIRE JOUER SA SCÈNE PAR D'AUTRES est le meilleur retour de l'année.
1. Le feedback ne vient pas d'une personne mais du texte : il ne blesse pas.
1. Aucun autre genre ne permet ce dispositif. Ne pas s'en priver.
LE BILAN
1. LES CINQ ÉCRITS DE L'ANNÉE rendent visible un parcours cohérent.
1. « LE VRAI PROGRÈS, C'EST SAVOIR QUOI FAIRE » déplace l'attention de la quantité.
1. LES QUATRE OUTILS POUR LE CE2 valent d'être écrits et emportés.
Pour une classe CE1/CE2 ou CE1/CE2/CM1
1. L'ÉCRITURE THÉÂTRALE EST AU PROGRAMME DES TROIS NIVEAUX EN PÉRIODE 5.
1. LE FORMAT EST STRICTEMENT IDENTIQUE : nom, point, réplique, retour à la ligne.
1. ⚠ L'ÉCRITURE À PLUSIEURS FONCTIONNE TRÈS BIEN ICI :
1. un CM1 et un CE1 écrivent une scène à deux, chacun tenant un personnage.
1. Les répliques s'ajustent naturellement en longueur, sans que ce soit visible.
1. LE RECUEIL EST COMMUN et mêle tous les niveaux.
1. LA GRILLE DE RELECTURE se différencie par le nombre de passages disponibles.
1. Ce qui diffère : le CE1 écrit 6-10 répliques avec 2 didascalies ; le CE2 une scène structurée ; le CM1 une scène avec évolution des personnages.


ANNEXE 5 — Projection 1 — Comment on écrit une réplique  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
MON FORMAT
	N°
	Ce que j'écris

	1
	LE NOM DU PERSONNAGE

	2
	UN POINT, ou deux points

	3
	CE QU'IL DIT

	4
	JE REVIENS À LA LIGNE


 
MON EXEMPLE
LÉO. Tu viens jouer ?
NINA. Je ne peux pas, j'ai perdu mon écharpe.
LÉO. (il regarde par terre) Elle est là !
MA DÉCOUVERTE
PAS DE GUILLEMETS. PAS DE TIRETS.
LE NOM SUFFIT
MA CONSIGNE
DEUX PERSONNAGES SEULEMENT


ANNEXE 6 — Projection 2 — Écrire une didascalie  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
COMMENT JE L'ÉCRIS
ENTRE PARENTHÈSES
Et si je peux, EN ITALIQUE
MA RÈGLE DIFFICILE
PAS TROP DE DIDASCALIES
DEUX OU TROIS DANS TOUTE LA SCÈNE
Si j'en mets partout, ON NE LIT PLUS LE TEXTE
LA DIDASCALIE UTILE
C'EST CELLE QUI AJOUTE QUELQUE CHOSE
Si le personnage dit « je suis furieux »
inutile d'écrire « (en colère) »
MA RÈGLE DE SCÈNE
SANS PROBLÈME, IL N'Y A PAS DE SCÈNE
aleide.fr — licence CC BY 4.0 (creativecommons.org/licenses/by/4.0) — éd. août 2026
